
LES ANNALES TÉRÉSIENNES

Les faits d'armes n'ont pas été laissés dans l'oubli. En
face de l'église Not-e-Dame, on lit cette insèiption:
" Près de ce carré, nommé plus tard Place-d'Armes, les
fondateurs de Ville-Marie ont rencontré les' Iroquois
qu'ils ont défaits, Chomedey de Maisonneuve tuant leur
chef de sa propre main, 30 mars 1644."

Les Iroquois avaient découvert, l'année précédente, le
fort Ville-Marie. Aussitôt, le désir d'enlever des qhe1e-
lures pousse leurs bandes vers l'île de Montréal; ils se
cachent dans les bois pour surprendre ceux qui auraient
la témérité de s'éloigner des défenses. M. de Maison-
neuve, par prudence, avait défendu les sorties isolées.
Mais ses compagnons impatients murmuraient et
blâmaient leur chef, qu'ils taxaient de timidité. Pour
leur prouver qu'il n'était pas homme à trembler devant
l'ennemi M. de Maisonneuve consentit à mener à l'en-
nemi des hommes.au cœur bouillant. C'est ainsi qu'ayant
découvert la présence .des Iroquois au moyen des chiens
dressés à ce jeu, M. de Maisonneuve-sortit du fort avec
trente hommes qui se virent bientôt enveloppés-par deux
cents sauvages. Les Français eurent quelques-ùns des
leurs blessés et tués, et. comme les munitions manquèrent
bientôt, il fallut retraiter. M. de Maisonneuve protégeant
l'arrière de sa petite troupe, armé de deux pistolets,
restait seul en arrière, se retirant lentement, se retournant
de temps én temps pour retenir Pennemi à distance. Les
sauvages conçoivent le projet de le prendre vivánt, et le
chef chargé de cette mission serrait de près le comman-
dant français, lorsque celui-ci, se retournant subitement,
d'un coup de -pistolet étendit l'Iroquois mort à ses pieds.
C'est ainsi que le gouverneur de Mo-itréal. prouva à. ses
gens combien sa conduite avait été prudente et en même
temps que, s'il était sage, il était plus courageux encore.

Sur la maison formant l'encoignure de la rue Saint-
Jacques et de la ruelle Dollard, l'étranger lira que:
"IDollard des Orneaux et seize compagnons, quatre
Algonquins et un Huron ont sacrifié leur vie au fort du
Long-Sault de l'Ottawa, mai 1660, et ont sauvé la
colonie."
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